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« Le plus grand dérèglement de l’esprit c’est de voir les choses, telles qu’on voudrait qu’elles 
soient, et non pas telles qu’elles sont en réalité. »   
                                            Bossuet « Traité de l’amour de Dieu et de soi-même »  

                             
         Dimanche 17 février 2008  
                   IIième Dimanche de Carême 
 
 
Lettre d’un prêtre. 
 
 
Un des prêtres de la FSSP X, lecteur du « Courrier de Tychique », me met en garde contre une mauvaise interprétation du 
« Motu proprio ».  Il craint en effet que si,  de droit (« de jure »), le « Motu proprio  est considéré comme mauvais, il soit jugé bon 
de fait (« de facto »). Ce qui, selon lui,  expliquerait que l’on ait chanté le « Te Deum » et sablé le champagne…  
 
Je ne crois pas que l’on puisse  me reprocher cette vision des choses. Je pense, notamment, à ce que j’avais écrit dans le n° 
211 : « un gâteau à moitié empoisonné va tout entier à la poubelle » pour ne citer qu’un passage parmi plusieurs autres. 
 
Mais voyons rapidement sa démonstration qui mérite que l’on s’y attarde. 
 
Ce que l’on pourrait considérer « bon » dans ce document n’est constitué que d’effets accidentels, ne découlant pas 
nécessairement du « Motu proprio » lui-même. Et il développe cet argument en citant le cas d’un prêtre qui, en toute bonne foi, 
croirait que la messe « libérée » serait la « messe de toujours ». Mais, dit-il, ce n’est pas le cas !  Ce prêtre n’aurait pas lu 
attentivement le fameux  article 1,  si bien analysé par Adrien Loubier dans « Sous la Bannière » (cf. le n° 216 du « Courrier de 
Tychique » dans lequel je reproduis l’étude de d’Adrien Loubier).  
 
Et donc, le « Motu proprio » n’est bon, « de facto », qu’accidentellement, autrement dit : comme le « gâteau empoisonné », il 
doit aller « à la poubelle » tout entier. Je crois l’avoir déjà dit… Mais j’invite mes lecteurs à relire le n° 216 de ce « Courrier ». 
 
Des nouvelles de M. l’abbé Aulagnier… 
 
M. l’abbé Aulagnier a adressé directement à l’un de mes amis lecteurs (M. Michel Porcellana) l’information que je reproduis ci-
après : 
 
« Dans la paroisse de Rollebopise (Yvelines, diocèse de Versailles) tout proche de Mantes-la-Jolie, en direction de Vernon, une 
messe dite de St Pie V sera célébrée tous les jours et tous les dimanches, à partir du premier dimanche de Carême, selon une 
convention signée entre Mgr Eric Aumonier, évêque de Versailles, et Monsieur l’abbé Philippe Laguérie, supérieur de l’IBP. Ce 
ministère sera assuré par M. l’abbé Aulagnier  en pleine communion avec le curé de Bonnières, Monsieur l’abbé Long, curé du 
regroupement paroissial de Bonnières / Roisny sur Seine. 
 
« La première messe sera célébrée ce dimanche, premier dimanche de Carême, 10 février 2008, à 11h00, en présence du 
curé. Et ce pour montrer le caractère très officiel de la chose et souligner l’unité des cœurs. » 
 
« Embrassons-nous Folleville » ! 
 
Il serait intéressant, et instructif, de connaître le texte de la convention signée par l’abbé Laguérie.  Et de savoir quelles lectures 
seront faites le Vendredi Saint… Et ce qui se passera pour le triduum pascal !  
 
 
 
 



« Bizarre ! Comme c’est bizarre » … 
 
Dans le dernier numéro de « La lettre à nos frères prêtres » (décembre 2007) l’interview du Cardinal Hoyos accordée au 
mensuel  international « 30 Jours » (n° 6 de 2007) est publiée. Elle concerne l’incontournable « Motu proprio ». Toute 
l’interview ?... Non !... une partie seulement, avec cette explication en introduction : 
 
« (…) Il répond avec beaucoup de finesse à nombre de questions qui ont été agitées ces derniers mois. Nous reproduisons les 
passages les plus significatifs de ce texte. » 
 
« Les plus significatifs » ? … Voire !... Une lecture approfondie de l’interview permet de découvrir au moins un « passage 
significatif » qui a été occulté. 
 
A la question posée par le journaliste de « 30 Jours » : « Quelles perspectives ce Motu proprio peut-il ouvrir pour les disciples 
de Mgr Lefebvre ? » Le cardinal a répondu : «  Ces derniers ont toujours demandé que chaque prêtre puisse célébrer la messe 
de saint Pie V. Désormais cette faculté est reconnue officiellement et formellement. D’autre part, le Pape réaffirme que la 
messe que nous officions tous les jours, celle du Novus Ordo, reste la modalité ordinaire de célébrer l’unique rite 
romain. Donc on ne peut nier la valeur et encore moins la validité du Novus Ordo. Ceci doit être clair. » 
 
Il est « bizarre » que cette réponse n’ait pas été retenue parmi les passages « les plus significatifs » de l’interview ! Elle aurait 
pu éclairer les prêtres et les fidèles qui reçoivent cette lettre. Car, en somme, le cardinal  renvoie au fameux « article 1 » du MP. 
Et « silence dans les rangs » ! Ce n’est que le début … 
 
Mais, au fait : le rédacteur en chef de la « Lettre à nos Frères Prêtres » ne serait-il pas l’abbé Célier ?... 
 
« Monseigneur Lefebvre, tout simplement » 
 
Je reviens sur ce livre qui suscite des commentaires, parfois touchants, de la part de ceux qui l’ont lu.  
 

« (…) Ce qui m’a surtout frappé, c’est la coïncidence des dates entre votre premier contact avec Monseigneur et la 
grâce reçue de Notre Dame des Roses. Ma famille a aussi connu San Damiano et Monseigneur en même temps. C’était en juin 
1973 (…) » (R.P. Jean, Capucin) 

« (…)  La maman de Monseigneur  et la mienne étaient deux sœurs (…) Le repas de famille dont vous parlez : j’y 
étais ! (…) Bref, je vous félicite pour votre livre qui montre vraiment Monseigneur tel qu’il était dans sa grande simplicité auprès 
des grands comme des petits » (Mme Toutlemonde) 

« Je tiens à vous remercier pour le moment délicieux passé à la lecture de votre petit ouvrage consacré à Mgr 
Lefebvre « tout simplement ». (…) Ramené de la Messe, clôturant le délai imparti  pour obtenir l’indulgence plénière pour le 
150ième anniversaire des Apparitions de Lourdes j’en ai commencé la lecture après le déjeuner et ne l’ai lâché qu’à la dernière 
page !  On a beaucoup écrit sur Monseigneur, mais vous y ajoutez une touche de fioretti qui donne un réel éclairage sur sa 
bonté et sa délicatesse (…)  J’ai quatre enfants qui ont tous été confirmés par Mgr Lefebvre. L’aîné a repris mon exploitation 
agricole, deux filles jumelles dont une Dominicaine à Brignoles (actuellement en mission à Cordoba en Argentine) et un fils, 
Officier à la Légion, et je les recommande à vos prières, comme je prierai pour votre fille Marie. » (Gérard Guillotel, La Chapelle 
Hervé (35) 

Etc. etc. … 
 
J’ai eu la grâce de prendre un repas, jeudi soir, en Suisse, en compagnie de deux jeunes prêtres de la FSSP X venus assister 
à la cérémonie des ordres mineurs à Ecône. La personne amie qui nous recevait leur montra mon livre à la fin du repas. 
Stupéfaction ! L’un d’eux est un Prieur de la Fraternité et il s’est exclamé : « Nous n’en avons pas entendu parler ! » L’autre non 
plus. Ils ne comprenaient pas ! Le feuilletant rapidement devant nous, ils se mirent à m’interroger sur tout ce que j’avais vécu 
en compagnie de Monseigneur … Les questions fusaient les unes après les autres. Ils étaient insatiables !  Tous les deux ne 
l’avaient pas connu de son vivant.  Plusieurs fois ils répétèrent : « Nous ne l’avons pas connu sous ce jour ; il faudrait que les 
jeunes prêtres lisent ce livre … » Et il m’annonça que, dés son retour, il demanderait au responsable de sa procure de m’en 
passer une commande…  
 
Ce qui me fait d’autant plus apprécier la démarche des quelques Prieurs qui me l’ont commandé et l’ont mis en vente dans 
leurs chapelles. Je les en remercie chaleureusement. Mais ils seraient beaucoup plus nombreux s’ils en connaissaient 
l’existence… Il est vrai qu’une maison de diffusion (amie) qui l’a reçu en service de presse, et qui signale à ses abonnés « tous 
les livres qui lui semblent intéresser ses lecteurs (parfois à simple titre de documentation) » n’a toujours pas signalé le mien, du 
moins à ma connaissance, mais signale un livre de … Brigitte Bardot !  Une célébrité…  dans un tout autre registre !  
 
 
 


